
LE LITT1RATELR CANADTN.

lera vite, et ce beau temps du
eutt âge. Ctmie il pasera ra-

pilenent ! Je vois ici des vieil-
lards qti cumne vus Jean

out été brillants de vigueur
et te jeuesse, les femnes agé ëes
qui avaint'tt Vus charmrles et vOs

vous, tttes enfialls que ces
race, cts plaisirs ces joies de

lit jeunesse s t des lieurs qui
i voit lv a jour que pur

uliomir :niò.Toutdip
rîntra ; et tut jour;à t exemp e

de s tielLld vou ve.strez
de trmevs de regrets sur le

p é eîtt v tCs nt uz lus rien
pérer d''veir duqui devra

leitt cee pour itot!.

(Lu c;u un p g nnrto.

L ITTPAlIATUIRE CANADIENNE

la

'' u ehteclîr Am téd6. tme di til
uîatnd nou s tt'meis tarriveé derriéru la

aloni, j ne puis &viter une ret-
contro avec (eo méchant homme11CI
quloiq jt e t l'aie jalttts olhiusé,

il ni 'turé tue haine im-
picable. Pour Unmour du mna ère

j'atiis désiré qu'il et fut autrement,
dttttis j'ai à choisir entre la mort, et le

déhoner tet quand elle saurta ce
I qui s'est lassé$ elle tte te blîtmera

pas. Dieu seul coiait., continn-t-
il, en fi ids:nt un nouvel etffrt pour
liailer, tut ce quo j'ai souffert. AI-

lons le sort en est jetô ! Satan m'a
chtoi pour sa proie.

Jo Voulais 'apaiser et lui per-
suader qu'il y avait posAbilho d'ar-

rtnger l'affaire tuais il nie voutlut
rien entendr e,

non, Amdée, rcprit-ilb
C'st Mid. Je tue suiA rûfug"iA dans la
grace divine et elle t'a abandomt.

Tl'out ttt'est devenu obstacle dtns l'en-
trcprise de ma rDalibitation morale,
catr autrmntt je soufl*tirais ce der.
nier uitige ; tois je ne le ut,
Dion m'a abantdoiné ! Il i' y a que
la tiutr. de cet Ioumtte ou ma ttenno
qui puisse laver la tache dont non
lionneur est suill

,1' Alor.4 il so tit à marcher de
long en lrge commte ui tigre furieux.

.u l'avais écotttéi immobile et tour-
tmnetnté par mille sentiments contrai-
res. At bout de titelolques mitiutes,

ilro t le silenice.
'-Àhléd, vous :s celui de

Mes t Il lpte j'Lim1iC le plu, ;U fatiteS-
moi le pbùiriiî ile me servtr de sccè.tîod,
et si je suco c. tn e t t

qpue probable, ajoutt:tt i un
sitrire. qtle je me raplleil!raifini-

jotirs, file-lez-toi t niara t
vtur .oiei deu clefs, tue te !a

ttatrte, et l'tre 'utnc petite cus-
sîtti, que je v0Ud ai dtitttt.G
et dans elZiuevtus t! vert une
boucle de~ chtevLtu ttt ottrait et
quelque.s lettres. . Intotte ces ob-
jets ?% ita inère, Kditettsli tont ce
que j'ai toufferVt ! Il a enî'core ne
autre plerg<)ntetî que le v îtpli
ti'aller voir c' est ina cir tg e
dit.il, ctt ettchatt ýttn frott dants
iintitsC. J alrais Vou luIti éciüe,
mais diteslui que To pm cnndelle
que j e it detttîêre 1enoée a
été pour (lle.

Quog1 i arri,, allenl 1r0ro
i nos coipa gon ce tortre'

Inle relidelt fout une heure DI phi


